DOCUMENT D’ACCOMPAGNEMENT

	
	Lundi 28 septembre 2015
	Lundi 9 novembre 2015

	1 image = 1 texte  2015-2016
	Type de texte

un texte narratif
	Type de texte

un conte étiologique

	
	Contrainte

Commencer l’histoire 

par une phrase imposée.
	Contrainte


Le texte doit se terminer par :

« Et c’est depuis ce temps que les éléphants ne portent plus de cravates. »

	Lundi 4 janvier 2016
	Lundi 7 mars 2016
	Lundi 9 mai 2016

	Type de texte

un texte poétique
	Type de texte

une lettre


	Type de texte
un texte onirique

	Contrainte

Après avoir lu quelques poésies sur des objets, créer un texte poétique en prose ou en vers sur l’objet dont la photographie est proposée
	Contrainte
Imaginer le contenu de la lettre 

que le poisson va transmettre 

et à qui elle est destinée.

Elle commencera par 

« Je t’envoie cette lettre pour te raconter …. » 

et devra prendre en compte 

les éléments de l’image.

	Contrainte

Raconter un rêve à partir de l'image proposée


	Lundi 28 septembre 2015


	Type de texte 

texte narratif 

	Lire et faire aux élèves de nombreux textes narratifs (type conte, récits de vie…).
En repérer les régularités : 

· Les personnages (description physique et morale) : les principaux, les secondaires, humains ou animaux, réels ou fictifs

· Les lieux et déplacements (lieux stéréotypés – châteaux, forêt...) 

· Les temps de l’histoire (temps court, durée déterminée, temps long)

· Les obstacles : empêchements, objets, personnages humains ou animaux, formules maléfiques…

· Les aides : objets, personnages humains ou animaux, formules magiques…

En ce qui concerne les débuts d’histoires (incipit) :

lire des débuts d’histoires dans les livres de la BCD ; les répertorier

repérer les régularités (adverbe – temps employé – présentation de la situation)

oralement, dire une phrase ou une histoire courte en utilisant un de ces débuts d’histoire (idem à l’écrit)

prendre exemple sur les propositions de l’animation « ateliers de productions d’écrits » (voir compte rendu sur site de circonscription)

Bibliographie : « Il était une fois… il était une fin », Alain Serres – Rue du Monde, 2006



	
	Contrainte d’écriture

Commencer l’histoire 

par une phrase
	


	Lundi 9 novembre 2015


	Type de texte 

conte étiologique
	Lire et faire aux élèves de nombreux textes étiologiques  (voir bibliographie sur le site de circonscription, année scolaire 2007/2008, « Journées mondiales du conte »)

En repérer les régularités dans les 3 temps :

- le commencement avec une situation initiale

- l’événement qui oblige au changement

- la situation finale qui découle du changement et qui explique le pourquoi des choses

- créer des contes étiologiques en 3 vignettes (strip de BD) en respectant ces 3 temps

- créer un tableau qui répertoriera ces 3 temps repérés dans les différents contes lus et/ou entendus

En ce qui concerne les fins d’histoires :

- repérer et lire des fins d’histoires dans les livres de la BCD ; les répertorier

- trier celles qui correspondent à des contes étiologiques et les autres

 - repérer les régularités 

Bibliographie : « Il était une fois… il était une fin », Alain Serres – Rue du Monde, 2006



	
	Contrainte d’écriture

Terminer le texte par une phrase
	


	Lundi 4 janvier 2016


	Type de texte  
Texte poétique
	- Lire des poésies aux élèves tous les jours

- Faire lire des poésies par les élèves

- Donner à lire des poésies aux élèves : coin-poésie, achat ou prêt d’ouvrages de poésie, affichage de poésies…

- Faire connaître quelques poètes « incontournables » : Prévert, Desnos… (voir « Printemps des poètes 2008 » sur Eugène Guillevic, site de circonscription)

- Chercher des poésies par thème « facile » : animaux, saisons… ou plus « difficile » : paix, différence…

- Copier des poésies : repérage des invariants, retour à la ligne, majuscules… (et observation de poésies ne correspondant pas à ce style)

- Créer des poésies :

- « J’écris des poésies », des poèmes à lire, des jeux pour en écrire, R.Causse – Albin Michel Jeunesse

- « L’atelier de poésie », Pascale Lemaître – Casterman, 2007

- Propositions sur le site de circonscription à « Printemps des poètes 2008 » sur Eugène Guillevic : une suggestion d’activité après chaque poème

	
	Contrainte d’écriture

Après avoir lu quelques poésies sur des objets, créer un texte poétique en prose ou en vers sur l’objet dont la photographie est proposée
	


	Lundi 7 mars 2016


	Type de texte  
Une lettre 


	Ce qu’il faut savoir :

Lorsqu’on écrit aux autres, c’est en général parce qu’ils sont loin de vous.  On appelle ces messages que l’on envoie la correspondance.
On écrit alors pour diverses raisons :

· faire connaître des faits, des évènements importants

· demander des nouvelles

· donner de bonnes nouvelles

· dévoiler des sentiments, des impressions

· donner son sentiment sur un sujet précis

· présenter des vœux

· inviter à une fête, à une cérémonie

· souhaiter un avis, rechercher une information (courrier des lecteurs)

· donner son avis sur un film, une émission (presse TV)

Ces lettres manuscrites et leurs réponses sont alors des sortes de dialogues où deux personnes communiquent à des moments différents.

Cette correspondance peut être centrée soit sur l’expéditeur (Je t’apprends que…) soit sur le destinataire (Dis-moi ce qui t’est arrivé…).

Lorsque l’on veut raconter des évènements à un correspondant, il faut lui donner le plus de précisions possibles au point de vue des moments. Les connecteurs de temps (hier, demain, la semaine dernière, mercredi dernier…) mis en relation avec la date de la lettre l’éclaireront utilement.

Le niveau de langue utilisé le plus souvent est le registre familier très proche de l’oral retranscrit. Le registre courant est également  employé.

Chacun rédige avec son propre style de façon très personnelle. C’est la porte ouverte à l’imagination, la créativité et la sensibilité de chacun.

La longueur des textes varie avec l’importance donnée au sujet, l’envie d’écrire, le style et le support utilisés.

Une carte postale donnant de ses  nouvelles de vacances comportera un texte court.

Une lettre racontant les circonstances précises d’un accident récent sera plus longue.

Formules d’interpellation                                         

Cher…          Chère…


                

Cher ami,       Chère amie,

    

Cher (Chère) camarade,

    

Mon cher,       Ma chère,

Connecteurs de temps

Aujourd’hui

Demain, Après-demain

Hier,  Avant-hier

Ce matin, Cet après-midi , Ce soir 

Dans…jours, semaines, mois, années 

Il y a …jours, semaines, mois, années 

l’année dernière 

l’année prochaine 

la semaine dernière 

la semaine prochaine
Formules de politesses familières

A bientôt

Affectueusement

Amitiés

Bien affectueusement

Bien à toi

Bien tendrement

Grosses bises


                                                                     

	
	Contrainte d’écriture

Imagine le contenu de la lettre que le poisson va transmettre et à qui elle est destinée. 

Elle commencera par « Je t’envoie cette lettre pour te …. » et devra prendre en compte les éléments de l’image.

	


	Lundi 9  mai 2016


	Type de texte  
Récit onirique
	EN RECEPTION

En amont, on peut travailler sur : le rêve dans la littérature de jeunesse. On peut proposer un corpus de livres en demandant simplement aux élèves de repérer ceux qui mettent en scène un rêve.

Dès la fin du cycle 2, d'autres tris seront possibles :

- le rêve bien identifié

-  le récit ambigu qui gomme les frontières entre rêve et réalité

- le fantastique (cas du cauchemar)

Quelques propositions en fonction du cycle :

« Les deux goinfres », de Philippe Corentin, L’Ecole des Loisirs (Cycles 1 et 2)

« La petite géante », de Philippe Dumas, L’école des Loisirs (Cycles 1 et 2)

« Cuisine de nuit », de Maurice Sendak, l’Ecole des Loisirs, (Cycles 1 et 2)

« Max et les maximonstres », de Maurice Sendak, L’Ecole des Loisirs, (Cycles 1 et 2)

« Boréal Express », de Chris Van Allsburg, l’Ecole des Loisirs, (Cycles 1 et 3)

« Alice au pays des merveilles », de L. Caroll, Casterman (cycle 3)

« La petite fille aux allumettes », d’Andersen, Gallimard, (Cycle 3)

« A la vie, à la», de Roger, Nathan (Cycle 3)

« Le Chant des baleines », Orlev, Gallimard (cycle 3)

De manière générale

- Repérer différents marqueurs de texte qui pourraient montrer la vie intérieure : signes du monologue intérieur (guillemets, italique, changement de typographie.)

- Lister les lieux où se déroule le rêve, le moment où il commence, où il finit.

- Repérer l'élément déclencheur du rêve, la phrase qui indique le moment où le personnage s'endort, le moment où il se réveille.

- Travailler sur le titre :

- repérer dans un corpus les titres évocateurs du rêve

- imaginer à partir de ce titre de quel type de rêve il s'agit

- vérifier les hypothèses.

- Repérer les procédés d'écriture qui matérialisent le passage à la semi conscience de la rêverie.

- Comparer les effets produits sur le lecteur par l'utilisation de ces différents marqueurs.

- Repérer les procédés qui induisent une ambiguïté : par exemple, un élément du rêve se retrouve dans le récit du réel

De manière plus approfondie

- Aborder la notion de rêve en opposition à celle du cauchemar

- Repérer la matérialisation du rêve dans le récit : y a-t-il transformation physique ou non

- Laisser s'exprimer les enfants afin qu'ils puissent évoquer ce qu'eux-mêmes ressentent.

- Effectuer une comparaison des images mentales de chacun sans les interpréter.

- Mettre en évidence le sentiment d'anxiété, de frayeur, d'étrangeté, de dépaysement, de plaisir… provoqué par le rêve, en argumentant par un relevé du lexique de la peur ou du merveilleux.



	
	Contrainte d’écriture

Raconter un rêve à partir de l'image proposée
	


